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assez 'd'esprit, tant la rajic vous domine, et j(. vous ai d(?jà fait

cotte remarque, pour donner quel(|ue vraisemblance à vos meu-
songesi.

« Lésévêques ne danment personne. Tous ceux qui tombent
en enfer y tombent parce qu'ils l'ont bien voulu. Ils ont fait,

chacun à leur manière, une grande guerre eccUsiastlipte.

Rééditant ce que vous avez écrit cent fois au moins, surtout
dans le Pays, vous vous attaquez à la confession et vous dites
<|uc les prêtres se servent du confessionnal pour dominer le mon-
de. La preuve, que vous en donnez, c'est qu'une respectable
mère de f imiUe, trè,-,-pieuse, et qui allait à confesse par consé-
((uent, ne cessait de .ffourmaudor son fils; parce qu'il appartenait

à votre nuuoux Institut, u C'était le confe.s.seur de cette femme,
plus pieuse f| n'éclairée, dites-vous, qui était eause que ce pauvre
enfant ne pouvait goûter de paix à la maison. Il a été obligé
de sortir de l'Institut. »

Encore un manque de juuemcDt, M. DessauUes. Ce que vous
f.résentez comme un abus du confessionnal, prouve que c'a été,

au contraire, un grand service rendu. Une des âmes, que vous
pervertissiez, a été arrachée de vos griffes. On comprend que
cette brèche, faite dans vos rangs, est de nature à vous mettre
de mauvaise humeur; mais l'on no s'explique guère comment il

Hc fait que vous on informiez le public d'une fac/on très compro-
mettante poui- vous.

xvr.

Sourrraln'-f,'' d„ i>enph'.—Edac'tflon.~Tm.mHn'ué>< ecdénmfl-

ques.

Vous dites. M. IX'ssaulles, page 51 de votre (h-ande guerre :

« La l'apauté n'a-t elle pas coudamné toutes hîs constitutions dé-
ccmlant du principe de la muveralneté du peuple, et consacrant
la liberté de consetence et des cultes ? Donc, il faut détruire
les institutions p-.pulaires et tous les établissements d'éducation
que le clergé ne (-(.ntrôle pas. >.


